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Voici l’Agneau de Dieu qui enlève le péché du monde !  

Alléluia ! 

   Vitrail de Pâques - église de la Réconciliation à Taizé 
 

   Voir méditation pascale dernière page couleur 

! 
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L’Adoration de l’Agneau mystique (Van Eyck)  

 

Lumineuse, nuancée et riche en détails cachés par des couches de 

vernis et de surpeints ajoutés au fil des siècles : la partie inférieure 

du Polyptique des frères Van Eyck a terminé sa mue ! 

Le panneau central de cette œuvre achevée en 1432 est désormais 

visible au Musée des Beaux-Arts de Gand. 

  

Après trois années de restauration entreprise par l’Institut Royal  

du Patrimoine Artistique (IRPA), le résultat est époustouflant.  

 

"L’Agneau mystique est d’une beauté écrasante", s’est réjouie  

la directrice de l’Irpa.  

 

Les tableaux (outre le panneau central, trois des quatre panneaux 

latéraux ont également été restaurés) ont regagné la cathédrale Saint-

Bavon de Gand en janvier dernier.  
                                                                                                                 Source : L’Echo 
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Vous avez dit… « Covid-19 » ? 
 

Dimanche 22 mars, 20h. Je viens d’actionner les cloches d’Aimeries : 

leur sonnerie retentit dans la nuit pesante et silencieuse, faisant écho 

aux cloches de Goegnies et redoublant d’énergie pour celles de Bois-

du-Luc, au sol malgré elles. Je sors sur le parvis, l’émotion m’étreint, 

j’en attrape le bourdon (tiens, c’est bizarre, c’est aussi le nom d’une 

cloche). Si on m’avait dit qu’un jour, je sonnerais les cloches pour une 

épidémie virale mondiale… 

Le Covid-19 a chamboulé nos vies, bouleversé nos habitudes. La vague 

du tsunami est partie à l’assaut des continents, et nul ne sait jusqu’où 

elle va s’étendre. 

Notre pays compte l’un des meilleurs services de santé du monde, 

souvent cité en exemple. Il craint pourtant d’être débordé. L’Italie, à la 

« botte » du virus, est déjà submergée et pleure ses morts. 

En Chinois, le mot crise est composé de deux caractères : le premier 

signifie « danger », le second « opportunité ». 

Espérons que, lorsque le calme sera revenu, lorsque les morts auront 

pu être honorés de la manière qu’ils méritent, que les médecins, 

infirmiers, ambulanciers, permanents de banque alimentaire… auront 

repris leur souffle, persistent les gestes et les actes de solidarité. Tirons 

les leçons de la crise, retrouvons une certaine modestie devant la 

nature, respectons notre planète, pensons aux autres… 

Que du danger vaincu naissent de nouvelles opportunités. Que de la 

crise mondiale émerge un monde nouveau. Que du survivant à la 

maladie naisse un homme nouveau. 

Pâques approche, gardons espoir.     

                                                                                 Bernard 

 

Carte blanche 
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Les rues étaient vides, les magasins fermés, les gens ne pouvaient 
plus sortir. Mais le printemps ne savait pas, et les fleurs ont commencé à 
fleurir, le soleil brillait, les oiseaux chantaient, les hirondelles allaient 
bientôt arriver, le ciel était bleu, le matin arrivait plus tôt. 
C'était en mars 2020 ...  
 
Les jeunes devaient étudier en ligne, et trouver des occupations  
à la maison, les gens ne pouvaient plus faire de shopping, ni aller chez le 
coiffeur. Bientôt il n'y aurait plus de place dans les hôpitaux, et les gens 
continuaient de tomber malades. 
Mais le printemps ne savait pas, le temps d'aller au jardin arrivait, l'herbe 
verdissait.  C'était en mars 2020 ... 
 
Les gens ont été mis en confinement. Pour protéger les grands-parents, 
familles et enfants. Plus de réunion ni repas, de fête en famille.  
La peur est devenue réelle et les jours se ressemblaient. Mais le printemps 
ne savait pas, les pommiers, cerisiers et autres ont fleuri,  
les feuilles ont poussé. Les gens ont commencé à lire, jouer en famille, 
apprendre une langue, chantaient sur le balcon en invitant les voisins  
à faire de même, ils ont appris une nouvelle langue, être solidaires  
et se sont concentrés sur d'autres valeurs. Les gens ont réalisé 
l’importance de la santé, la souffrance, de ce monde qui s'était arrêté, de 
l’économie qui a dégringolé. Mais le printemps ne savait pas… 

 
Les fleurs ont laissé leur place aux fruits, les oiseaux ont fait leur 
nid, les hirondelles étaient arrivées. Puis le jour de la libération 
est arrivé, les gens l'ont appris à la télé, le virus avait perdu, les 
gens sont descendus dans la rue, chantaient, pleuraient, 
embrassaient leurs voisins, sans masques ni gants. Et c'est là 

que l'été est arrivé, parce que le printemps ne savait pas. Il a continué à 
être là malgré tout, malgré le virus, la peur et la mort.  
Parce que le printemps ne savait pas, il a appris aux gens le pouvoir de la 
vie. Tout va bien se passer, restez chez vous, protégez-vous, et vous 
profiterez de la vie. 
                                                            Anonyme 

C’était en mars 2020…    mais le printemps ne le savait pas !... 
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Jésus qui m'as brûlé le cœur 

Au carrefour des Écritures, 

Ne permets pas que leurs blessures 

En moi se ferment. 

Tourne mes sens à l'intérieur, 

Force mes pas à l'aventure, 

Pour que le feu de ton bonheur 

À d'autres prenne ! 

La Table où tu voulus t'asseoir, 

Pour la fraction qui te révèle, 

Je la revois : elle étincelle 

De toi, seul Maître ! 

Fais que je sorte dans le soir, 

Où trop des miens sont sans nouvelles, 

Et par ton Nom dans mon regard 

Fais-toi connaître ! 

Leurs yeux ne t'ont jamais trouvé, 

Tu n’entres plus dans leur auberge, 

Et chacun dit : « Où donc irai-je, 

Si Dieu me manque ?» 

Mais ton printemps s'est réveillé 

Dans mes sarments à bout de sève, 

Pour que je sois cet étranger 

Brûlant de Pâques ! 

 
                                                           Hymne liturgique de Pâques 

Jésus qui m’a brûlé le cœur…       
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Là où la difficulté abonde, la solidarité a surabondé.... 
Les services d'aumônerie du Groupe hospitalier Jolimont sont à pied 
d'œuvre pour des visites bien particulières en ces temps de 
confinement. 
  

En effet, les visites directes étant proscrites, il fallait bien trouver une 
alternative sans risques à la visite de la personne malade. 
 Pourquoi ne pas la visiter par téléphone ? nous explique Aude 
Brochier, responsable du service d'aumônerie de l'hôpital Jolimont-
Lobbes. 
  

Un réseau de solidarité téléphonique est donc né et 
devient ainsi le moyen le plus efficace de briser cette 
glace épaisse qu'est la solitude. La prise de contact par 
téléphone devient alors pour certain patients, une vraie bouffée 
d'oxygène, un profond réconfort et pour les bénévoles et les services 
d'aumônerie, un vrai outil de soutien et de paix.  
 

Cette initiative s'avère plus que salutaire car la fin des mesures de 
confinement n’est pas à l'ordre du jour.... 
  

Mais la grâce de la solidarité ne s'arrête pas là chers lecteurs ! Un 
autre réseau de solidarité téléphonique est né cette fois pour le 
personnel soignant ! 
  

Il n'est pas question ici d'appeler ces personnes déjà bien assez 
sollicitées mais de les soulager dans leur quotidien par des services 
rendus. 
L'idée est de littéralement les décharger des tâches du quotidien. 
« En quoi peut-on les décharger ? », peut-on se demander à juste titre. 
Ce réseau de solidarité leur propose des services de repassage, cuisine, 
baby-sitting, prise en charge d'animaux de compagnie, confection de 
masques et bien d'autres services encore. 

Un réseau de solidarité téléphonique est né à l’hôpital ! 

      



7 
 

 
Cela crée autour de ces hôpitaux un bel et précieux élan d'entraide. 
Il suffisait juste d'y penser et surtout de le faire. 
 

Vous avez envie de participer d'une quelconque manière à cet élan de 
solidarité ?  
Contactez sans tarder : Aude Brochier, responsable du service 
d'aumônerie Jolimont-Lobbes au 064234657. 

Aidez-vous les uns les autres comme je vous ai aidés.  
 

Joseph Bottino 
 

 

 

 

Chaque année, les baptisés, lors de la veillée pascale, 

nous permettent de raviver notre propre baptême. 

Cette année, nous devrons rentrer en nous-même et 

chercher la communion intérieure qui nous ouvrira à 

la communion universelle. L’absence de célébration, 

vu le confinement imposé en ce temps particulier de 

pandémie, a pour conséquence le report du baptême d’Andy, Gracia, 

Beneth, Isabelle, Hélène et Salvatore. Nous organiserons ce beau 

moment dès que les autorités nous assureront la sécurité. Prions pour 

eux : 

Dieu, notre Père, rejoins le cœur des futurs baptisés : 

donne-leur la paix qui vient de toi ; 

accorde-leur la force : 

qu’ils enlèvent de leur vie ce qui va contre ton amour ; 

qu’ils marchent à la suite de Jésus ; 

qu’ils vivent dans la lumière de l’Evangile. 

Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. Amen. 

Pâques… Les 6 baptêmes d’adultes… 
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Le mot « Pâques » vient du latin pascha emprunté au grec πάσχα, lui-même, 

par l'intermédiaire de l'araméen pasḥa, issu de l'hébreu biblique pesaḥ, 

dérivé du verbe pasaḣ qui signifie « passer au-dessus » car, selon la Bible2, les 

juifs avaient reçu l'ordre de sacrifier un agneau indemne de toute tare et d'en 

badigeonner le sang sur les montants des portes afin que les puissances qui 

viendraient détruire les premiers nés égyptiens, passent au-dessus de ces 

portes sans s'arrêter. Chaque année les juifs commémorent cet événement 

lors de la fête de Pessa'h.  

Le peuple de la Bible a été marqué par les traditions de ses ancêtres qui 

étaient nomades et élevaient des troupeaux. Chaque année, au printemps, 

ces pasteurs abandonnaient leur vieux campement pour conduire leurs bêtes 

vers des prairies nouvelles. Lors de la fête qui marquait ce départ, ils avaient 

l'habitude de manger un agneau rôti.  

Mais plus tard, les nomades vont devenir des captifs en Égypte. Ils ne 

renoueront avec cette antique tradition qu'au cours de la nuit où ils vont 

quitter le pays de l'esclavage. L'agneau mangé ce soir-là, le peuple ne 

l'oubliera jamais : il a le goût de la liberté, il est le signe de la fidélité de Dieu 

pour son peuple. C'est pourquoi, chaque année, les enfants d'Israël en font 

mémoire.  

Pour Israël, l'image de l'agneau est donc inséparable de l'expérience d'un 

Dieu qui aime son peuple et qui le sauve triomphalement.  

Le Nouveau Testament va faire se rejoindre les deux aspects de l'image. Jean 

Baptiste désigne Jésus comme l'Agneau de Dieu aux disciples (Jn 1, 29). Au 

moment de la Passion, Jésus est à la fois le Serviteur et l'agneau de la Pâque.  

Mais avec la résurrection de Jésus, l'agneau victime est devenu l'Agneau 

vainqueur. Jésus a traversé la mort, il est l'agneau de la nouvelle Pâque. Les 

fidèles qui se nourrissent de son corps et de son sang vivent de sa vie.  

➢ Image-prière : dans cet Echos, vous recevrez une image-prière,  
elles ont été préparées pour tous les enfants des écoles de nos paroisses. Il y en a au 
fond des églises. N’hésitez pas à les partager à tous les enfants. Elles sont aussi 
disponibles au Centre Pastoral. 

Pâques… Agneau pascal… 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Latin
https://fr.wikipedia.org/wiki/Grec
https://fr.wikipedia.org/wiki/P%C3%A2ques#cite_note-2
https://fr.wikipedia.org/wiki/Pessa%27h


9 
 

 

 

 

En cette période particulière, c’est sans doute le moment de 
nous rappeler ce qui compte vraiment : le chant des oiseaux qui nous 
éveille le matin, les gens que l’on aime et avec qui on veut rester en 
contact, les lectures, les films, les musiques qui ont changé nos vies, 
l’importance de se serrer les coudes quand on ne peut plus se serrer la 
main. 

Que nous continuions à travailler ou pas, nos vies vont être « au 
repos » forcé. Repos de l’âme, du corps. Charge mentale allégée. Nos 
soirées, nos WE vont être vides. 

Profitons de nos lieux de vie, de ceux avec qui nous vivons et que 
nous voyons parfois si peu. Allons nous balader en forêt, prenons des 
photos, écrivons des lettres, des poèmes, écoutons de la musique, 
chantons, lisons ou relisons ces livres qui nous attendent depuis si 
longtemps.  

Restons en contact ! On a des moyens technologiques qui nous 
le permettent. Aidons nos voisins s’ils en ont besoin. Et puis, et puis, 
reposons-nous ! 
Oui, c’est le moment de faire un grand tri, d’aller à l’essentiel, et quand 
cette crise sera passée, si nous pouvions rester centrés sur cet essentiel, 
alors on pourra être fiers de notre résilience...    Marie-Pierre JADIN (ACI) 

 

Quelques suggestions concrètes : 

➢ L’affiche de Pâques :  

« Les temps sont accomplis : le Règne de Dieu est tout 

proche ; Convertissez-vous et croyez à la Bonne 

Nouvelle. » Mc 1, 15  

Comme chaque année, cette affiche est vendue au 

prix de 2€   (0,70 € pour la fabrication et 1,30 € pour les projets d’Ociriz). 

Vivre Pâques en 2020… période particulière… 

    en confinement ou hors des murs ?    
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Les affiches sont disponibles dans les églises ouvertes et au Centre 

Pastoral. Merci de penser à mettre votre don dans une enveloppe que 

vous donnerez au sacristain ou bien que vous mettrez dans le tronc des 

églises.  

Nous croyons en la résurrection, c’est le cœur de notre foi. En ces temps 

de confinement, nous ne pouvons nous rassembler mais cette affiche à 

nos fenêtres peut montrer que le Christ est présent à nos côtés dans 

cette épreuve.  

➢ Image-prière : dans cet Echos, vous recevrez une image-prière,  

elles ont été préparées pour tous les enfants des écoles de nos paroisses. 

Il y en a au fond des églises. N’hésitez pas à les partager à tous les 

enfants, aux personnes âgées... Elles sont aussi disponibles au Centre 

Pastoral. 

➢ Surfer sur internet : 

°     Notre évêque Guy parle aux chrétiens du Hainaut 

https://www.youtube.com/watch?v=O7HfqJrLm-k&feature=youtu.be 

°     Prière en direct de Taizé chaque jour à 20h30 

http://www.taize.fr/fr_article27534.html 

°     CathoBel traite l’information sous un angle chrétien. Sa démarche 

rédactionnelle s’appuie sur trois axes : informer sur la vie de l’Eglise, 

porter des regards chrétiens sur l’actualité, aider à l’approfondissement 

de la Foi et à la recherche de sens     https://www.cathobel.be/ 

➢ Regarder la télévision et prier avec le monde :  

Sur la chaine KTO, deux messes par jour : 
• à 07h00, en direct de Sainte-Marthe au Vatican, célébrée par le pape 

François, en collaboration avec Vatican Media. 

• à 18h15, en direct de Saint-Germain l'Auxerrois, grâce au recteur 

archiprêtre et les chapelains de Notre-Dame de Paris 

https://www.youtube.com/watch?v=O7HfqJrLm-k&feature=youtu.be
http://www.taize.fr/fr_article27534.html
https://www.cathobel.be/
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et des rendez-vous de prière : 
• à 08h, les Laudes 

• à 12h, l'Office du milieu du jour 

• à 15h30, le chapelet est toujours à suivre en direct de Lourdes.  

• A 17h45, les Vêpres 

 

Sur la chaine France 2 et RTBF : l’émission du Jour du Seigneur 

Chaque dimanche de 10h30 à 12h 

RCF Radio : Radio catholique francophone est accessible en Belgique et 

propose de nombreux programmes    https://rcf.fr/  
 
 

 

 
 
 
 
 

Entraide et Fraternité : 
- Covid-19 : entendre aussi les voix du sud et mieux saisir la 

signification de cette crise sanitaire dans les régions du monde dont les 
médias parlent peu 
file:///C:/Users/UPLLN/Downloads/08-covid19_-_entendre_les_voix_du_sud.pdf 

 
- La collecte de carême est reportée à plus tard.  

Par contre, il est possible de continuer à être solidaires : 
° en signant la pétition en ligne 
https://www.entraide.be/petition-haiti_careme2020 
° en faisant un don (voir page du Mercredi des Cendres) 
 
 

Appel aux couturières  
 

Les maisons de repos ont besoin de masque et des hôpitaux ont besoin de 
blouses de protection. N’hésitez pas à fabriquer. Les tissus et détails 
pratiques : https://www.huderf.be/fr/news/full-txt.asp?id=2240  

  en confinement et hors des murs… 

la solidarité continue…    

https://rcf.fr/
file:///C:/Users/UPLLN/Downloads/08-covid19_-_entendre_les_voix_du_sud.pdf
https://www.entraide.be/petition-haiti_careme2020
https://www.huderf.be/fr/news/full-txt.asp?id=2240
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LA SOLIDARITE CONTINUE PLUS QUE JAMAIS !  

LES PROJETS SOUTENUS AVANCENT ! PORTONS LES ENSEMBLE !   

Madame, Monsieur, Chers amis d'Ociriz,       

Dans cette période dure, prenons soin de nous et des autres en restant unis 

dans l'adversité ! Les premiers mois de 2020 nous renvoient déjà des échos 

positifs de vos élans de solidarité.  

Les projets en RDC, au Brésil, au Burundi, au Burkina Faso, au Rwanda sont 

soutenus et évoluent.  

Un coup de projecteur sur Haïti :                    

A Bois-Rouge :   Le projet "eau potable" est réalisé ! Bravo à tous ici et là-bas !  

Le projet global du village continue. En 

2020 : Création d'un lieu de formation pour 

les groupes de femmes à leur demande : 

couture, informatique… Ociriz s'engage à 

subventionner la construction de la salle 

polyvalente de ce projet (26.000 €)  

 Mention spéciale :  Bravo au club de jeux 

"Les Dés Pipés !" de La Louvière :  La 

deuxième édition du Fest’Loudique début 

février a été un joli succès dont le bénéfice de 

2300€ a été reversé à notre ONG. La preuve 

qu'on peut être solidaire tout en s’amusant !  

Vu les circonstances, le dîner Betu-Bana et le dîner Ociriz sont reportés. Une 

pensée pour les équipes ! N'oublions pas que les pays du Sud sont encore 

plus exposés aux conséquences sanitaires et économiques de la pandémie 

actuelle ! Restons solidaires ! Tous les dons sont essentiels :    

OCIRIZ-WALLONIE BE31 0000 0001 5255 (défiscalisation à partir de 40€),  

MERCI A TOUTES ET TOUS !!!                      

 Dans la nuit se lèvera une lumière, L'Espérance habite la terre… 

Ociriz 
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Nous croyons à la vie 

" Nous refusons la fatalité́ de la pauvreté ́et ce qui y conduit. Nous nous 
mobilisons contre toute force de mort. Nous voulons être des agents et 
des garants de la dignité́ de l’homme. Malgré ́le fait que nous ne 
disposons pas de solutions toutes faites et que nous-mêmes sommes 
traversés de faiblesses et de contradictions, nous croyons à la Vie ! " 

Avec les pauvres contre la pauvreté́ 

Extrait de la charte du groupe Agir pour Changer 

C'est avec cette conviction qu'Utopie asbl mobilise ces forces en ce 
temps de crise. Nous mettons les moyens nécessaires pour 
accompagner en toute sécurité les personnes précarisées et pérenniser 
le service de la Banque alimentaire, qui continue de distribuer des colis 
aux plus nécessiteux. 

Nos autres services sont fermés au public mais nous y travaillons en 
arrière-plan pour répondre aux besoins urgents.  

Par ailleurs une partie de nos bénévoles continue de prendre des 
nouvelles des familles des enfants de l'école de devoirs pour garder un 
lien. Ici aussi on respecte les recommandations du télétravail. 

Chaque jour nous sommes soutenus par nos bénévoles qui sont 
confinés, par les bénéficiaires et par d'autres services. C'est ce qui nous 
permet de continuer notre mission avec toujours autant 
d'enthousiasme. MERCI à eux.  

" Sans vous, nous ne pouvons rien" 

Lorryd  
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Il y a quelques années, une petite fable circulait sur les réseaux Internet. Elle 

faisait un parallèle entre le passage de l’accouchement et celui de la mort. 

Deux bébés discutent dans le ventre de leur maman. 

Bébé 1 : Et toi, tu crois à la vie après l’accouchement ? 

Bébé 2 : Bien sûr. C’est évident : nous sommes là pour préparer cette vie 

future. 

Bébé 1 : A quoi ça ressemblerait, une vie en dehors du ventre ? 

Bébé 2 : On parle beaucoup au sujet de « l’autre côté ». Il paraît qu’il y a 

beaucoup de lumière. 

Bébé 1 : Non, tu vois, on n’a jamais vu quelqu’un revenir de là-bas. 

Bébé 2 : Moi, je suis sûr que ça ne se termine pas à l’accouchement ; on parle 

d’une Maman qui prendra soin de nous. 

Bébé 1 : Maman ? Tu veux dire que tu crois en Maman ? Et où se trouve-t-

elle ? 

Bébé 2 : Elle est partout autour de nous ! Nous sommes faits d’elle. Sans elle 

nous ne serions pas là. Oui, je suis certain que notre vraie vie va commencer 

après l’accouchement. 
 

Inutile de chercher les preuves d’une vie après la mort, c’est une question de 

foi. Nous y croyons parce que Jésus nous l’a promis. Il est venu sur terre pour 

nous faire connaître cette bonne nouvelle, et il en est mort. Et ça ne nous 

suffirait pas ? 
 

Prière 

Par ta mort, Seigneur Jésus, tu as vaincu la mort. Tu ouvres ainsi à 

tous les hommes la possibilité du salut. cf. Catéchisme de l’Eglise Catholique, 1019 

 

Pâques = Passage : dialogue entre deux bébés… 
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 Au centre de cet Echos des 9 clochers, un feuillet pour vivre la 
semaine sainte en famille.  

Pour ceux qui n’ont pas Facebook, voici quelques liens internet 
intéressant. Pâques est une fête importante pour tous les chrétiens et la 
Semaine Sainte qui précède nous ouvre au mystère du Christ mort et 
ressuscité. Un jeu est disponible au Centre Pastoral et par mail. 
Pour les adultes : 
Prière:https://www.youpray.fr/?utm_source=sendinblue&utm_campaign=26
mars2020Carme&utm_medium=email 

Catéchèse : http://officedecatechese.qc.ca/videos/index.html 
Pour les enfants : 
https://www.theobule.org/careme-et-semaine-sainte 
 
 
 
 
 
 
 
 
« Merci chère Pascale, cher Etienne, pour vos prières. Ici nous sommes tous 
confinés à la maison. La situation ici est très difficile, le nombre des cas ne fait 
qu'augmenter, mais nous voulons regarder cette réalité avec les yeux de la foi. 
Hier une paroissienne m'écrivait que cette situation ne peut pas durer 
longtemps, parce-que Dieu n'abandonne pas son peuple. Nous ne savons pas 
combien de temps va durer cette situation. Ce qui es sûr est que la foi des gens 
simples est très puissante. Béni sois-tu Père, d'avoir révélé ces choses au tout-
petits (Mt 11). Nous prenons les précautions nécessaires et nous nous savons 
dans les mains de Dieu. En ce moment tous dans ma communauté sont en 
bonne santé, grâce à Dieu. Je pense bien à tous ceux que je connais et aime à 
Houdeng et à La Louvière. Soyez assurés de mes prières. Que Dieu vous garde 
et que la Sainte Vierge vous protège. » 
     Père Dirk 

La catéchèse continue à la maison… 

Un petit message du père Dirk… 

https://www.youpray.fr/?utm_source=sendinblue&utm_campaign=26mars2020Carme&utm_medium=email
https://www.youpray.fr/?utm_source=sendinblue&utm_campaign=26mars2020Carme&utm_medium=email
http://officedecatechese.qc.ca/videos/index.html
https://www.theobule.org/careme-et-semaine-sainte
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Le commentaire par l’Abbé Benoît Lobet 

Y-a-t-il quelque chose « après » ? Ou cette vie-ci, cette vie terrestre, 

est-elle close sur elle-même ? Dans nos pays nord-occidentaux, la 

seconde hypothèse est fréquente, nourrie par une espèce de 

matérialisme pour lequel la vie spirituelle, si elle existe, consiste 

seulement à développer les capacités de son propre esprit humain - en 

aucun cas, en un accueil de l’Esprit Saint, puisque Dieu, dès lors, n’est 

qu’illusion. 

Au temps de Jésus, on pouvait croire en Dieu et refuser de croire en 

une vie « après la vie » ou « après la mort » corporelle. Tel était le cas 

des Sadducéens, Juifs pieux attachés au Temple - et il convient sans 

doute d’abord de saluer leur foi privée d’éternité : cela montre que 

cette foi n’était pas un bouche-trou ! 

Jésus, de ce point de vue, est plutôt… pharisien : on sait que 

l’application tatillonne de la Torah dont les Pharisiens font souvent 

montre ne lui convient guère, mais sur la question de l’au-delà, son 

enseignement les rejoint. Oui, dit-il avec eux, il y a un « au-delà » du 

temps et de l’espace, oui, il y a une vie éternelle, et le Dieu auquel nous 

croyons, « Dieu d’Abraham, d’Isaac et de Jacob » n’est pas le Dieu des 

morts, mais le Dieu des Vivants. 

« Vivants », avec une majuscule. C’est que les chrétiens, avec le Jésus 

de l’Histoire et davantage encore à partir de l’événement de Pâques, 

sont femmes et hommes qui croient en une Vie victorieuse de toute 

mort. Cette foi en effet se fonde non seulement sur l’enseignement de 

Jésus, mais sur la conviction, reçue des premiers témoins, que ce Jésus 

Ressusciter, une folie raisonnable 
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exécuté, mort et mis au tombeau, est Vivant d’une Vie nouvelle que 

rien ne détruira plus, qu’aucune mort n’atteindra plus. C’est là le cœur 

de leur foi, son fondement premier : celui qui était mort est Vivant, et 

ceux qui avec lui passent par la mort sont promis à être eux aussi des 

Vivants, des ressuscités, des ressuscitants. 

Folie ? Folie qui s’oppose à tout ce que nous 

voyons et constatons dans la banalité des 

jours : tout ce qui est sur terre ne doit-il pas 

mourir ? Folie si l’on veut, et pourtant, s’il 

est sage de consentir à pareille disparition, 

tout en nous s’y oppose : « L’homme passe 

infiniment l’homme », disait déjà Pascal le 

philosophe. Tout en nous aspire à un au-delà, à un dépassement, à une 

éternité qui est plus une intensité qu’un futur - car le temps et ses 

catégories doivent également disparaître. N’est-ce pas aussi cela qui 

donne à chaque être humain, aussi faible, aussi petit, aussi éphémère 

soit-il dans l’ici-bas, sa plus indispensable dignité ? Même dépourvu de 

tout, même pas encore né, il porte en lui une promesse d’éternité. 

Ainsi, ce que les chrétiens proclament, en consonance avec 

l’enseignement de Jésus lui-même et davantage encore en harmonie 

avec leur foi pascale, la Résurrection promise à chacun et à tous, est-

elle, si l’on ose ce mot, une folie raisonnable. Non pas rationnelle, sans 

doute - elle ne se déduit pas d’un constat scientifique ou d’une 

démonstration mathématique. Mais raisonnable, oui : il est 

raisonnable de penser, avec Jésus et à partir de lui, que nous sommes 

promis à la résurrection. 
 

➢ Image-prière : dans cet Echos, vous recevrez une image-prière, 

elles ont été préparées pour tous les enfants des écoles de nos 

paroisses. Il y en a au fond des églises. N’hésitez pas à les partager 

à tous les enfants. Elles sont aussi disponibles au Centre Pastoral.  
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En chemin vers Pâques 

  

Prendre un rameau, c’est prendre la 

décision de sortir à la suite de Jésus »  

Prendre un rameau est une invitation 

adressée au Christ : « Viens, Tu peux 

franchir les portes de la ville. Ce que 

Tu dis et ce que Tu fais, je le mets 

dans ma vie, car je crois que Tu es 

Dieu venu m’inviter à être heureux ».  

Prendre un rameau, c’est prendre la 

décision de sortir à la suite de Jésus... 

C’est une démarche libre, c’est un 

geste de croyant, un choix. Venir 

chercher un rameau, le prendre, le 

tenir en main et le garder bien en vue 

à la maison, c’est décider d’ouvrir la 

porte à l’Evangile et d’accueillir Dieu 

par des gestes concrets à l’égard de 

nos frères chaque jour. Ainsi soit-il. 

Dans la tradition juive, les rameaux 

de palmier et le mot « Hosanna » 

évoquent la fête des récoltes.  

Jésus décide de faire une entrée 

solennelle à Jérusalem. Il entre à 

Jérusalem sur un ânon et se 

manifeste publiquement comme 

le messie que les Juifs attendaient. 

C'est une monture modeste, comme 

l'avait annoncé le prophète pour 

montrer le caractère humble et 

pacifique de son règne.  

Une foule nombreuse venue à 

Jérusalem pour la fête l'accueille en 

déposant des vêtements sur son 

chemin et « en agitant des branches 

coupées aux arbres », ou rameaux. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Messie
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*Le Jeudi Saint, Jésus se met à 
genoux devant ses amis. Par 
ce geste, il leur signifie leur 
importance, leur grandeur, 
leur dignité aux yeux de Dieu: 
"Tu comptes beaucoup à mes 
yeux. Tu es précieux pour 
moi..."          Isaïe 43,1-4 
 

Par ce geste, il leur dit aussi 
qu'ils sont capables de Dieu, 
capables d'aimer, capables de 
se dépasser et de grandir vers 
plus d'Humanité.  

En eux dort un trésor infini qui 
ne demande qu'à être 
épanoui, qu'à grandir, qu'à 
être partagé afin de pouvoir 
être multiplié... Le partage 
mène à l'abondance. 

*Le Jeudi Saint, Jésus lave les pieds de ses amis. 
Par ce geste, il nous dit qu'aimer, c'est accepter de 
se mettre au niveau des plus pauvres, des plus 
humbles, des plus petits... Le plus important parmi 
vous doit être comme le plus jeune..." Lc 22-26 
...il s'agit d'apprendre à marcher au rythme du 
plus petit, du plus pauvre. Être avec lui et non au-
dessus de lui. 

*Le Jeudi Saint, Jésus lave les pieds de ses amis. 
Par ce geste, il nous dit aussi qu'aimer, c'est 
accepter de servir sans rien attendre en retour, 
accepter de devenir don de soi, générosité 
gratuite. 
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Un don d’amour 

Seigneur Jésus, 

tu es seul dans le jardins des oliviers, 

tes disciples se sont endormis. 

La mort approche et tu connais l’angoisse. 

Mais dans la prière,  

tu demandes à Dieu ton Père 

de t’abandonner à sa volonté : 

« non pas comme je veux, 

mais comme toi, tu veux.» 

Tu mets ta confiance totale en Dieu 

et tu fais de ta mort sur la croix 

un don d’amour pour nous sauver. 

Quand je trace le signe de la croix, 

je pense à ta vie donné 

pour que nous ayons la Vie. 

Gloire et louange à toi, Seigneur Jésus ! 
Prière de Nancy de Montpellier -fnp-edition 

Le Vendredi Saint, Jésus souffre dans son 

corps mais aussi dans son esprit... Autour 

de lui, il ne reste que quelques femmes... 

Où sont donc tous ses disciples ? Où est 

la foule qui l'acclamait quelque temps 

plus tôt ? Où est Ce Père aimé et aimant, 

Cet Amour qui l'a si souvent porté ? " 

Mon Dieu, mon Dieu,  

pourquoi m'as-tu abandonné ?" 

Aujourd'hui, Dieu se révèle discret... Il est 

humble Présence qui accompagne, 

qui porte, qui aide à aller jusqu'au bout 

du chemin, jusqu'à l'absence, la 

transparence totale, celle qui permettra à 

La Lumière de naître abondamment... 

L'Amour se fait silencieux, tout comme 

le premier souffle annonciateur de 

printemps. 
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La nuit et le jour de Pâques, l’allégresse des baptisés fait monter vers Dieu la louange 

des peuples. Le cierge pascal illumine les ténèbres. Sa lumière est communiquée à tous 

les fidèles. La joie et l’exultation retentissent dans les alléluia « louez Dieu », c’est le 

chant des croyants.  

Le cierge pascal est allumé et béni durant la nuit de Pâques.  

La flamme nous dit que Jésus est vivant ! Il est ressuscité ! Il est notre guide, notre 

lumière. Il réchauffe nos vies, nous écoute, nous réconforte. 

Allumer un cierge au cierge pascal, c'est dire que nous voulons vivre de la vie de Dieu, 

que nous voulons accueillir son amour pour le propager autour de nous. 

Ce mystère de notre salut, nous le célébrons durant sept semaines. La Pentecôte 

chrétienne est le couronnement du temps pascal: nous célébrons la venue de 

l’Esprit Saint sur Marie et les Apôtres, sur l’Église d’aujourd’hui. 

Le Christ est ressuscité des morts, Il a donné la vie ! 

Réjouissons-nous en ce jour de la Résurrection 

car le Christ, hier accablé de moqueries, 

couronné d'épines, pendu au bois, 

aujourd'hui se relève du tombeau. 

Réjouissons-nous, car par la croix toute tristesse est abolie, 

et la joie inonde le monde. 

Réjouissons-nous, car il est ressuscité le Christ, la joie éternelle. 

 

https://catechese.catholique.fr/outils/lexique/mystere
https://catechese.catholique.fr/outils/lexique/salut
https://catechese.catholique.fr/outils/lexique/saint
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Un peu de silence…  
Un petit temps d’arrêt… 
Un léger fond musical… 
Un moment de prière… 
 
Dieu nous rejoint, ouvrons notre cœur… 
 
N’hésitez pas à y entrer quand vous passez, 
respectez les distances de précaution et prenez le 
temps d’y rester quelques instants… 

 
 
 
 
  Un peu d’humour…    

Nos églises sont ouvertes tous les matins ! 
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L’église du monastère est comble pour vivre en Unité l’entrée en 
carême. La célébration commence avec le Père Pascal, notre nouveau 
vicaire, dans le jardin du cloitre où l’on brûle les rameaux de buis de l’an 
dernier. Ces rameaux, on les avait accrochés, bien verts, à nos croix, 
symbolisant la vie qui ressuscite de cet instrument de mort. On les a 
retrouvés flétris et poussiéreux. En les brûlant, nous redisons notre désir 
de secouer la routine et d’arriver à Pâques avec un souffle nouveau :  
« Que les cendres de ton passé te transforment en feu de Vie Nouvelle» 
La célébration a été aussi l’occasion d’entourer et de bénir les adultes et 
grands jeunes qui seront confirmés durant le temps pascal.  

C’est ensuite autour d’une bonne tasse de soupe que nous nous 
retrouvons pour lancer notre Carême de Partage. Entraide et Fraternité, 
cette ONG voulue par nos évêques, nous propose de soutenir en 
particulier les Haïtiennes et Haïtiens dans leur défense de 
l’environnement et de l’agriculture paysanne familiale. Une courte vidéo 
nous situe ce pays, un des 5 plus pauvres au monde, meurtri par les 
dictatures, les cataclysmes et le réchauffement climatique.  

Le poster de carême nous 
présente la cathédrale détruite 
en quelques instants lors du 
tremblement de terre mais dont 
les colonnes restantes et la 
rosace privée de ses vitraux nous 
parlent d’un peuple DEBOUT et 
d’une Eglise haïtienne ouverte.  

La pandémie actuelle ne nous permettra pas de rencontrer les 
partenaires venus d’Haïti ni d’organiser les collectes habituelles. Restent 
les possibilités de déposer une enveloppe dans nos églises ou de virer 
notre soutien au compte BE68.0000.0000.3434 d‘Entraide et Fraternité 
(Déduction fiscale à partir de 40 €). Un carême atypique mais qui veut 
rester solidaire ! 

L’abbé José 

Mercredi des Cendres, une belle entrée  

           pour un Carême « atypique mais solidaire »     
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Ce dimanche 1er mars, nous avons vécu le premier temps fort 
de l’année d’anniversaire de notre église St Joseph. En effet, il y a 150 
ans la construction de l’église sur la place Maugrétout était achevée. 
Pour fêter cet événement, l’équipe d’accueil et de services de notre 
paroisse a proposé de vivre quatre moments durant cette année 2020. 

Ce dimanche matin, en présence de notre curé Joseph, de nos 
paroissiens, des jeunes en cheminement de catéchèse et leurs familles, 
nous avons vécu une célébration très priante. Nous avions invité 
quelques témoins qui ont vécu une page de leurs vies dans notre 
église. En 2006, ce que nous appelions à cette époque des « sans-
papiers », ils étaient plus d’une cinquantaine, s’y sont réfugiés pendant 
plus d ’un an. Ces hommes, femmes et 
enfants ont occupé dans des conditions très 
sommaires l’espace intérieur, l’allée du 
chemin de croix était leur dortoir, leur lieu de 
vie, une stèle exposée nous le rappelle. C’est 
avec beaucoup d’émotions que nous avons 
entendu les récits de notre curé Joseph, du 
docteur Guy Desantoine, de Freddy Bouchez 
et 3 personnes réfugiées ayant vécu cette période. 

Leurs récits de vie, leurs remerciements à toutes celles et ceux 
qui les ont accompagnées, soignées et aidées dans leurs démarches 
administratives étaient bouleversants. Nous avons ressenti leur 
profonde reconnaissance et leur émoi d’être revenus sur ces lieux 
riches de souvenirs et d ‘espérances. Les familles ont beaucoup appris 
durant cette matinée en écoutant ces divers témoignages de vie et ont 
découvert un autre visage de cette Eglise dont nous faisons tous partie. 

Nous sommes retrouvés après la célébration pour le partage 
d’un apéro bien sympathique. A travers tous ces beaux témoignages de 
vie, retenons l’essentiel de notre foi chrétienne : l’amour que nous 
portons les uns envers les autres. 
« Je vous le déclare, c’est la vérité : Toutes les fois que vous l’avez fait 
à l’un des plus petits de mes frères, c’est à moi que vous l’avez fait » 
Mt 25,35-40           Maria et Mireille 

150 ans : église St Joseph 

« Frappez et l’on vous ouvrira la porte » Lc 11, 9-10 

          10-04-2006 au 7-9-2007    
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Après une matinée bien riche en émotions, nous avons pris la 

route pour nous rendre à la Collégiale Saint Ursmer de Lobbes pour 

vivre la célébration de l’Appel Décisif ce dimanche 1er mars. 

Ils étaient plus de 80 jeunes et adultes à se présenter et à inscrire leurs 

noms dans le registre en présence de notre évêque Guy. 

Ce qui nous a le plus interpellées, c’est la diversité des chemins de Foi 

de chacun des catéchumènes : chaque catéchumène est appelé et en 

quelques phrases, on retrace son chemin de vie pour arriver à cette 

demande de baptême. 

Ce qui nous a frappées, c’est la manière dont chacun a 

ressenti son appel à un moment précis de sa vie. Ce qui 

nous rappelait ce beau message du livre de Samuel :  

Le Seigneur appela Samuel qui répondit « Me Voici » 

L’assemblée composée de catéchumènes, de leurs 

familles, de leurs accompagnants, de l’équipe 

catéchuménat diocésaine, des prêtres et de notre évêque 

a vécu une célébration très recueillie, chantante et fraternelle. 

Nous avons retrouvé Gracia, Beneth, Andy et Hélène. Les 4  

catéchumènes que nous accompagnons pour partager le verre de 

l’amitié. 

 Merci à l’équipe d’accueil de la collégiale pour ce beau moment 

de partage,  

  Maria et Mireille  
 

        Au silence du cœur 

A la source sans fin 

Ecoute, il se tient à la porte 

Il frappe et bien heureux celui qui ouvrira 

(chant : Ecoute, chemin neuf) 

Appel Décisif de 80 futurs baptisés adultes à Lobbes 
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Les 3 et 4 mars derniers, à Ghlin, durant une rencontre diocésaine de 

formation permanente, sept orateurs ont été invités à développer 

l’encyclique Laudato Si du Pape François en s’appuyant sur leur propre 

socle de compétences professionnelles et personnelles.  

Toutes ces interventions nous ont amenés à la conclusion que tout est 

lié.  L’approche écologique intégrale du Pape François nous remet 

devant l’urgente nécessité de juger la situation actuelle dans son 

ensemble. Nous ne pouvons pas considérer qu’il y ait deux crises 

séparées :  une environnementale et une autre sociale.  

La Création, c’est bien autre chose que simplement la nature qui nous 

entoure.    

L’écologie, c’est la science des relations.  On ne 

peut pas comprendre une unité si on l’isole du 

réseau de relations auquel elle appartient.  

C’est aussi à la relation que nous invite notre 

foi, la liberté en relation avec Dieu, avec les 

autres créatures et avec la nature.  

Notre objectif n’est pas seulement de faire des économies, mais bien 

de correspondre au projet de Dieu.  Et cela se joue maintenant dans 

une action concrète qui contribue à la création du Royaume de Dieu.  

Mais il n’y a pas de relation juste à Dieu sans relation juste au prochain 

et sans relation juste à la nature.  

Le Père Lang, assomptionniste, nous explique que le Pape François 

pense la réalité comme un processus.  En tant que chrétiens, nous 

sommes là pour accompagner une dynamique de vie permanente.  

C’est ce que fait l’Esprit Saint chaque jour.  

« Laudato Si » du Pape François 

On en parle encore durant 2 jours… 5 ans après… 
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Dans ce processus, 7 étapes : 

1. L’émerveillement comme acte de 
résistance contre le cynisme ambiant.  
 

2. La lucidité et la nécessité de dresser un état 
des lieux.  
 

3. L’invitation à montrer que ce monde a bien 

été construit par amour. Il y a une Bonne 

Nouvelle et nous sommes invités à la 

repenser à partir de la crise écologique.  A quoi n’avons-nous pas été 

attentifs ?  Comment le social intègre-t-il tous les pans de la Création ? 

4. La constatation de l’emballement de notre puissance.  Par notre 

fascination pour la technologie, le progrès devient toxique.  

5. L’urgence du développement d’une écologie intégrale.  

6. La nécessité de multiplier des lieux de dialogue.  C’est là que l’Eglise est 

au travail.    

7. La réelle intégration. Une fois que nous sommes touchés, nous sommes 

convertis.  Nous devenons solidaires de la réalité qui nous a bouleversés.  

Il est impératif que les chrétiens redeviennent crédibles et retrouvent 

de la cohérence.  Remettre la dignité humaine au centre en aidant 

chaque génération à donner le meilleur d’elle-même, c’est ça l’écologie 

intégrale à laquelle nous appelle le Pape.  

Etre juste, c’est ajuster notre vie à celle du Seigneur, pour changer ce 

système qui a colonisé nos esprits, être des acteurs de justice dans  

notre  vie  quotidienne,  lutter  contre  la  peur  des changements en 

allant du « je » au « nous » en passant par le « tu ».   

Et la bonne nouvelle, c’est que nous avons le choix.  
                          

V. Cattoen     (extrait de Caté News de Soignies)  
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                    La sobriété heureuse 

La spiritualité chrétienne propose une autre manière de 

comprendre la qualité de vie, et encourage un style de vie prophétique 

et contemplatif, capable d’aider à apprécier profondément les choses 

sans être obsédé par la consommation.  

Il est important d’assimiler un vieil enseignement, présent dans 

diverses traditions religieuses, et aussi dans la Bible. Il s’agit de la 

conviction que « moins est plus ». En effet, l’accumulation constante 

de possibilités de consommer distrait le cœur et empêche d’évaluer 

chaque chose et chaque moment. En revanche, le fait d’être 

sereinement présent à chaque réalité, aussi petite soit-elle, nous ouvre 

beaucoup plus de possibilités de compréhension et d’épanouissement 

personnel.  

La spiritualité chrétienne propose une croissance par la 

sobriété, et une capacité de jouir avec peu. C’est un retour à la 

simplicité qui nous permet de nous arrêter pour apprécier ce qui est 

petit, pour remercier des possibilités que la vie offre, sans nous 

attacher à ce que nous avons ni nous attrister de ce que nous ne 

possédons pas. Cela suppose d’éviter la 

dynamique de la domination et de la 

simple accumulation de plaisirs. 

Questions : Qu’est-ce qui m’attire dans cette sobriété heureuse à 

laquelle François nous invite ? 

Qu’est-ce qui, au contraire, résiste en moi ?  

Comment puis-je avancer dans la voie de cette sobriété heureuse ? 

  

Laudato Si’  du Pape François : extrait n°222 
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A Pâques, la symbolique des cloches fleurit à tous les coins de clochers. 

A l’aube du Jeudi-Saint, elles partent à Rome pour revenir glorieuses le 

matin de Pâques. 

A Bois-du-Luc, ce sera un peu différent cette année. Le voyage n’aura 

pas été bien long, tout juste une trentaine de mètres en bas de la tour, 

où elles attendront patiemment et 

silencieusement la fin des futurs travaux dans 

le clocher ! 

Peu importe… Il se raconte qu’un 

phénomène apparaît à Bois-du-Luc…Chaque 

fois que des personnes se rencontrent ou se 

rassemblent, on entend un tintement 

extraordinaire : les cœurs se mettent à 

résonner à toute volée !  

               Joyeuses Pâques !         Luciana 

 

La tradition des cloches de Pâques a débuté en Europe vers le VIIe siècle. À 

cette époque, l’Eglise avait interdit de sonner les cloches en signe de deuil 

entre le Jeudi Saint et le Dimanche de Pâques pour commémorer le temps qui 

s’écoula entre la mort du Christ et la résurrection. 

La légende, dans certains pays catholiques et particulièrement en France, 

affirme que, le soir du Jeudi Saint, elles partent à Rome où le Pape les bénit. Le 

matin de Pâques, les cloches reviennent en carillonnant pour annoncer la joie 

de la résurrection du Christ. À Rome, elles se chargent d’œufs de Pâques 

qu’elles répandent à leur retour dans les jardins. Les enfants vont alors les 

chercher (notes de JM Lewillon). 

Les cloches aujourd’hui, tous les jours à 20h, nous rappellent que des 

personnes donnent de leur vie, leur courage pour soigner les malades. 

Histoire de cloches et de clocher à Bois du Luc 
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Nos clochers sont fragiles. Regardez celui de Saint-Joseph à La 

Louvière, il a dû être amputé de sa flèche, tout comme celui de Saint-Jean-

Baptiste à Bois d’Haine. Il a fallu reconstruire le haut de la tour du clocher de 

Saint-Joseph à Bracquegnies. Depuis peu, le clocher de Sainte-Barbe à Bois-

du-Luc souffre, il ne peut plus supporter ses cloches. Conscients de cette 

fragilité, les fabriciens de Saint-Antoine, doublement concernés, ont demandé 

une étude de stabilité du bâtiment. Nous étions en juillet 2015.  

Résultats : charpente des flèches en bon état, beffrois (appareillages 

support des cloches) en bon état. Mais maçonnerie extérieure fragilisée par 

des joints délités et de nombreuses briques cassées. Remède : à soigner dans 

les cinq ans avant que l’humidité ne rentre plus profondément dans 

l’épaisseur des murs. Pluies, vents, gels, autant d’éléments atmosphériques 

qui rongent les joints de ciment à la chaux. Des briques mal serties se 

fissurent et cassent. Il faut vider les joints existants, sabler, remplacer les 

briques cassées, réaliser des nouveaux joints de ciment et hydrofuger. 

Démarches auprès de la tutelle (Ville de La Louvière), désignation du bureau 

d’étude, établissement du cahier des charges, modification budgétaire, 

adjudication : autant de démarches administratives qui demandent du temps 

et un suivi particulier. Le 2 mars 2020, les travaux commencent. Ceux-ci sont 

planifiés pour une durée de 3 mois. Le montage des échafaudages est 

interrompu pendant un jour suite aux pluies abondantes.  

Mardi 10 mars, les ouvriers maçons de l’entreprise 

adjudicataire, Artebat, entrent en piste. Le 17, personne sur 

le chantier ! L’entrepreneur nous avise qu’un ouvrier serait 

contaminé par le coronavirus (Covid-19). Le chantier est 

arrêté. Deux jours plus tard, le confinement est déclaré. Pour 

combien de temps ? L’entrée par le porche est condamnée. 

L’église reste ouverte tous les jours, les messes auront bien lieu, l’entrée se 

fait par la sortie de secours côté droit. Seuls les enterrements et les mariages 

n’y auront plus lieu. Le confinement déclaré a modifié les plans, plus de 

messe. Pourra-t-on envisager la fête de Saint-Antoine le 13 juin dans de 

bonnes conditions ? A suivre !    Pour la FE : René 

Les 2 de Bouvy    
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Durant ces deux jours, l’église du Vœu à Saint-Antoine de Padoue à 

Bouvy sera ouverte et proposera une exposition en collaboration avec 

le Ce.R.A.I.C. (Centre Régional d’Action Interculturel du Centre) : 

« L’histoire de l’immigration à La Louvière  

et dans la région du Centre » 

L’objectif de ce projet est de montrer à travers l’histoire que la diversité 
et l’interculturalité représentent une richesse et un atout pour une ville 
comme La Louvière. Il permet, à travers cette sensibilisation faite de 
données objectives et historiques, de lutter contre les préjugés et les 
stéréotypes trop souvent véhiculés encore actuellement mais aussi de 
lutter contre toute forme de xénophobie, de racisme et de montée des 
pensées d’extrême droite. Ce projet consiste en une exposition 
retraçant l’histoire de l’immigration dans la région du centre et plus 
spécifiquement à La Louvière. Elle est composée de 11 roll up 
reprenant les périodes clefs de l’immigration dans notre région, ses 
conséquences et répercussions sur l’environnement socio-économique. 
 

Chaque panneau est libellé comme suit :  
- L’industrialisation 
- De nouvelles voies de communication 
- Le développement de La Louvière 
- L’immigration des campagnes vers les centres industriels 
- L’immigration flamandes (2 panneaux) 
- L’immigration d’Europe centrale 
- L’immigration italienne antifasciste 
- Les différents flux et vagues migratoires dans la région du centre et 

à La Louvière 
- Chiffres et statistiques de la population louviéroise de 2000 à nos 

jours 
- La Louvière « commune hospitalière » 

                                                                         René 

Expo sur « Immigration » dans la Région du Centre 

          6-7 juin : 2 Journée des Eglises Ouvertes (EO) 
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Le 18 février 2020, la nouvelle réunion du Conseil Pastoral portait 
exclusivement l’attention sur nos églises. Suite au décevant constat de 
leur fermeture dominicale récurrente, il devenait nécessaire pour tous 
les membres de se pencher sur cette problématique : « pour ou contre 
l’ouverture des églises le dimanche ? ». Mais pas question pour autant 
d’aborder cela de manière frontale : le CP a privilégié une approche 
pastorale. 
 
Concrètement, il avait été demandé à tous les participants de réaliser 
un petit travail de réflexion en amont de la rencontre, histoire de ne 
pas être pris au dépourvu le jour venu. De ce fait, un premier tour de 
table a rapidement montré tout le positivisme de l’assemblée : les 
raisons d’ouvrir nos églises (pour l’accueil, le signal d’ouverture, la 
création de lien…) l’emporte sur les peurs (vandalisme, coûts…). 
L’ouverture des églises le dimanche, dans l’absolu, c’est « oui ! ».  
Mais dans la réalité, c’est comment ? 
 
La suite des débats fut consacrée à lancer des 
pistes à ce sujet, entre possibilité de lutter contre 
le vandalisme et philosophie de l’accueil. Les 
suggestions ne manquent pas et il faudra plus 
d’une concertation pour les épuiser. Une 
certitude, pour maintenir l’éveil, certains mots 
reviennent davantage que d’autres chez les 
intervenants : communiquer, inviter, informer, 
inventorier, innover… oser ! 
 

Le souci de chacun sera désormais d’aller de l’avant. 
 

Prochain rendez-vous en mai, pour continuer ces belles démarches ! 
 

                                                                               Nicolas  

Conseil Pastoral élu : 29 relais clochers et équipes 
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* Célébrations d’un temps de prière avant inhumation  

Au début de l’épidémie, il y a eu quelques petites célébrations dans 

l’intimité dans les églises (voir liste du 12 au 19 mars).  

Suite au confinement, des temps de prières ont été demandés « aux 

Cimetières » et « devant les Funérarium ».  

Nous avons préparé un guide de prière, personnalisé et adapté aux 2 

lieux différents. Ces feuillets recto-verso sont distribués à l’accueil. 

L’Equipe d’Accompagnement s’organise et répond au mieux à ces 

demandes. Le temps de confinement s’allonge et les demandes sont 

plus nombreuses. 

 

* Rassemblements aux prochaines Eucharisties dominicales 

L’Equipe envisage d’inviter ces Familles pour un rassemblement lors 

des messes dominicales en réservant des places devant l’assemblée. 

Les messes « anniversaire » ou « messe du mois » sont l’occasion pour 

les Familles de se rassembler, particulièrement quand le 

rassemblement était difficile quelques jours après le décès.  

Nous examinerons cette proposition, dès que possible, en Equipe 

Curé Joseph 

 

Accompagnement des Familles en deuil  

durant la crise coronavirus 
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Nous avons été éprouvés par le départ brutal 
de notre ami Willy, décédé la nuit du 24 au 25 
février 2020.   
Willy avait découvert la JOC en 1970, lors du 

pèlerinage à Rome. Il est resté engagé dans les 

mouvements. 

Il avait fondé dans le quartier de Saint Vaast, 

avec des personnes du quartier, « Les P'tits Câlins », qui ont permis aux 

parents de pouvoir travailler. Il était engagé dans l'Equipe régionale 

des Solidarités, à Entraide et Fraternité, dans les équipes régionale et 

diocésaine et dans le soutien aux projets.   

Il était aussi très présent et actif dans les Communautés de Base CEMO 

(Communautés d'Eglise du Monde Ouvrier). Communiant à la Parole et 

à l'Eucharistie, exprimant sa foi discrètement avec fidélité, il y apportait 

les appels de personnes marquées par les épreuves de la vie : les 

démunis, les malades et les personnes seules.  

Il était attaché à la Terre du Paraguay où résident ses proches très 

sympas :  Luis-Alessandro Derieux, Nymfa, son épouse et leurs quatre 

enfants. Il allait les rencontrer et y vivre quelques semaines presque 

tous les deux ans...  

Je vous transmets ce message avec mon amitié fraternelle, habité par 

l'Espérance de retrouvailles dans le cœur de Dieu. 

      Jean-Marie (Boubou) 

 

  

En mémoire de notre ami Willy Behiels, 

membre de l’équipe des solidarités 
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C’est lors du carnaval que Nestor 

Paul, ce prêtre qui s’est engagé 

toute sa vie à Binche, est décédé à 

l’âge de 95 ans. 

Beaucoup, passés par le collège de 

Binche et chez les scouts ou les 

guides de Thuin, se souviennent de 

ce professeur passionné et 

enthousiasmant, de cet aumônier tellement jeune jusqu’à plus de 90 

ans. A l’âge d’une première retraite, il s’engage comme aumônier des 

mouvements sociaux de la région du Centre.  

Quel bel homme et quel prêtre admirable, aussi à l’aise avec des 

intellectuels, des travailleurs, des jeunes ou des précarisés. 

Parfaitement lucide face au monde et à l’Eglise d’aujourd’hui, il sera 

capable jusqu’aux derniers jours de s’émerveiller de tout ce qui nait, 

de ce que d’autres continuent à mettre en place.  

J’ai eu l’honneur et le bonheur de lui succéder et de bénéficier de tout 

son soutien.  Je m’associe pleinement à ce que disait Etienne Mayence, 

cet autre aumônier : « Nestor est maintenant dans le cœur de ce Dieu 

qui l’a accompagné tout au long de son existence. Nous avons à rendre 

grâce, c’est-à-dire dire merci à Dieu : il a mis Nestor sur notre chemin.  

Quelle chance nous avons eue que notre vie croise la sienne. Nous 

avons tous beaucoup reçu de lui ! » 

L’abbé José 

 

  

À Dieu, cher Nestor,  

membre de l’équipe des solidarités 
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Le 13 février à Bouvy 

Gilberte MANSY, 92 ans, épouse René DAFFE 
Le 14 février à Bouvy 

Giuseppe SARDO, 74 ans, époux Iolanda DEMARO 
Le 14 février à La Louvière-Centre 

Willy TIMMERMANS, 82 ans, époux Yvette DUBUISSON 
Le 18 février à Jolimont 

Arséne LECLERCQ, 79 ans, époux Marie-Thérèse ANDERPERREN 
Le 18 février à Bouvy 

Carmine LOMBARDI, 72 ans, époux Rita BOVINO 
Le 19 février à Bouvy 

Salvatore AIELLO, 90 ans, époux Maddalena SALAMONE 
Filippo MARTORANA, 84 ans, époux Giovanna SCIME 

Le 20 février à Houdeng-Goegnies 
Catherine BECKER, 86 ans, veuve Albert LEGAST 

Le 22 février à Bouvy 
Lisandro FERRO, 6 jours, fils de Salvatore FERRO 

Le 22 février à Bouvy 
Benedetto PENSATO, 78 ans 

Le 28 février à Bouvy 
Antoine DEBAILLEUL, 62 ans, époux Martine PILATE 
Salvatore PENSATO, 76 ans, époux Maria SCOZZARI 

Le 29 février à La Louvière-Centre 
Maria SISKA, 86 ans 

Le 29 février à Houdeng-Aimeries 
Patrick DEPAS, 56 ans 

Le 29 février à Houdeng-Goegnies 
Giselle REYSES, 76 ans, veuve Edouard SITKO 

Le 03 mars à Houdeng-Goegnies 
Georgette HERMIE, 96 ans, veuve Félicien DEVODDER 

 

Nos peines     Funérailles 
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Le 10 mars à La Louvière-Centre 

Nelly CLAES, 94 ans, veuve Roger MICHEL 
Maria AVVAMPATO, 82 ans, veuve Angelo LADATO 

Le 13 mars à Houdeng-Goegnies 
Julia WULLAERT, 94 ans 
Henri WUILLAUME, 67 ans, veuf Patricia GOSSELIN 

Le 17 mars à Houdeng-Goegnies 
Paul VANDENEUKER, 80 ans, époux Rejane D'HAENENS 

Le 18 mars à Jolimont 
Salvatore SIRNA, 78 ans 

Le 18 mars à La Croyère 
Girolamo TAVERNA, 87 ans, époux Maria MESSINA 

Le 20 mars à Houdeng-Goegnies 
Ghislaine DELCUVE, 99 ans, veuve André ETIENNE 

Le 25 mars à Houdeng-Goegnies 
Yvette PAPPART, 75 ans, épouse Benito NATALELLO 

 
 
 
L'équipe d'accompagnement des familles en deuil  
a répondu à la demande d'un temps de prière au 
cimetière ou devant le funérarium pour le décès de : 
 
Mercredi 25 mars : Quentin MAUCLET, 24 ans  

Vendredi 27 mars : Arthur SOUPART, 99 ans,  

Vf Aimée CULOT  

Vendredi 27 mars : Michel BERLINGIN, 84 ans,  

Epx Nicole GOEMANS  

Vendredi 27 mars : Donato MIGNONE 

Lundi 30 mars : Annie RECOIN, 86 ans 

Mardi 31 mars : Philippa CONSTANTINO, 85 ans, Vve Guiseppe RIZZO  

Mardi 31 mars : René PLANCQ, 83 ans, Vf Delia SABATTI  

Mercredi 1 avril : Raoul DASCOTTE, 78 ans 
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  Derniers articles 

N°04 Mai 21 avril 

N°05 Juin 19 mai  

N°06 Juillet - Août 16 juin 

 

Contacts     Accueil inter-paroissial    
 
 
 
  
 

 

Pendant ce temps de pandémie, nous privilégions 

les contacts par téléphone et par mail 

 
Centre pastoral au Monastère:  tél 064 213 441     

du lundi au samedi de 9h à 12h  

uplalouviere@gmail.com   

- Diaconie/Solidarités : GSM 0478 077 339 solidariteslalouviere@gmail.com 

- Catéchèse/Baptême : GSM 0477 225 680 catecheseLL@gmail.com 

- Migrants : GSM 0476 84 58 66 enzadisciacca@yahoo.fr 
 

Relais du doyenné:  064 222 881    relaisdudoyenne@skynet.be 
 

Relais des Houdeng:  064 847 979     relaishoudeng@skynet.be 
 

Bouvy : 0470 174 597  
 

Jolimont:  0498 374 740   paroissedejolimont@hotmail.com 
 

Vos prochains articles pour le mois de mai doivent arriver au plus 
tard le mardi 21 avril 2020  uplalouviere@gmail.com  

 

 

 

 

 

Merci de nous envoyer les échos de vos équipes ! 

Recevez les "Echos" par e-mail, c'est tout en couleurs !  

N'hésitez pas à communiquer votre adresse ! 

 

mailto:uplalouviere@gmail.com
mailto:solidariteslalouviere@gmail.com
mailto:catecheseLL@gmail.com
mailto:enzadisciacca@yahoo.fr
mailto:relaisdudoyenne@skynet.be
mailto:relaishoudeng@skynet.be
mailto:paroissedejolimont@hotmail.com
mailto:uplalouviere@gmail.com
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Les deux sont des « Agneaux mystiques ! » 

pour le monde d’aujourd’hui… 

- L’agneau sera-t-il aussi sacrifié par le dérèglement 
climatique ? 

 

- Le Pape François est aussi martyrisé par 4 catégories de 
contradicteurs 

➢ pour des raisons personnelles 
➢ pour des raisons sociétales 
➢ pour des raisons politiques 
➢ pour des raisons ecclésiologiques 

 
(Voir chronique de Eric de Beukelaer dans LLB 6 février 2020, disponible à l’adresse  

relaisdudoyenne@skynet.be ) 

 

Dimanche 3 mai : Dimanche du Bon Pasteur – Evangile Jean 10, 1-10.  

A la suite de Jésus, de nombreux pasteurs (chrétiens engagés et 

prêtres) sont appelés à accompagner aujourd’hui le peuple de Dieu. 

mailto:relaisdudoyenne@skynet.be
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Pâques « Voici l’Agneau de Dieu, l’Agneau pascal, l’Agneau mystique… 
…Celui qui enlève le péché du monde » Amen ! Alleluia ! » 

 

 

 

 

 

 

 

Méditation de l’Artiste : 

Le rouge pour la passion, l'amour, le sang du sacrifice, celui versé par le péché.  

       Les mains du Père qui offre l'agneau à cet enfant qui l'accueille avec joie.  

Le cœur qui semble vibrer. Quelle responsabilité de recevoir ce cadeau, cet 
agneau.  

      Recevoir Jésus dans son cœur. L'aimer, il nous aide à discerner le bien du mal.  

L'écharpe rouge, clin d'œil au petit prince, cœur pur pour apprécier le cadeau 

Merci, Françoise, pour cette aquarelle 
 

Méditation pascale :  

Dans la bible, pour un peuple d’abord nomade, l’agneau né au début du 
printemps, est considéré comme un cadeau du Créateur. Le plus bel agneau est 
offert en sacrifice pour rendre grâce. 

C’est un être fragile, doux, sans défense qui ne peut pas faire de mal… 

En mémorial de la Pâques juive, le Peuple gardait la tradition d’offrir cette 
créature au Dieu libérateur. 

Jésus, notre Sauveur, s’est sacrifié par amour et nous a libéré du Mal. 

Nous célébrons le Ressuscité en chaque Eucharistie ! 

Curé Joseph : 
relaisdudoyenne@skynet.be 

 

mailto:relaisdudoyenne@skynet.be

